
Quand nous étions enfants dans les années
que vous connaissez, le jour de la Tabaski,
bien que chrétiens, on faisait le tour des amis
et connaissances musulmans pour faire la
fête. A Nombakélé, Akoakam, Mosquée ou Vie
chère, on se gavait de mouton au riz ou au
couscous.
C'était la belle époque où on ne connaissait
pas chez nous la signi!ication du mot "busi-
ness". C'était les Mohousse du pays qui fai-
saient ce commerce en pensant à Allah. Bien
que le mouton venait du Tchad ou du Nord-
Cameroun, les prix étaient abordables et pau-
vres comme riches pouvaient s'en procurer et
sacri!ier au rituel. Mais, aujourd'hui, depuis
que certains ont !lairé l'affaire, chaque année,
son prix n'arrête pas de grimper au point que
seuls une minorité de disciples de Mohamed

peuvent se permettre de sacri!ier un mouton
à la place d'Ismaël. Eh oui, même là, le busi-
ness a pris le dessus !
Seulement voilà, depuis des années, moi Ma-
kaya, je ne cesse de dénoncer cet affairisme
qui condamne les pauvres à trouver des pal-
liatifs. C'est ainsi que, lentement mais sûre-
ment, c'est avec la viande de bœuf ou le poulet
qu'on fait la fête. Le "biz" a tué la convivialité,
la fraternité et la communion entre commu-
nautés. La boulimie de l'argent a tout détruit.
C'est vrai que c'est pareil un peu partout.
Mais, ce serait une bonne chose si les pouvoirs
publics pouvaient fourrer un peu leur nez là-
dedans. Gagner de l'argent, c'est normal pour
un commerçant. Mettre la barre de la marge
béné!iciaire haut tue les affaires. Et puis, pen-
sez au pauvres quoi... 

Po u r  m o i  q u o i . . .

…  M a ka ya
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E C O N O M I E
LE S  E TATS- U N I S  E T  L E  MAR C HÉ  AF R I CA I NLe Forum des investisseurs américains en Afrique (FIAA2015) s'est ouvert hier à la Chambre de commerce de Li‐breville. Les porteurs locaux de projets attendent beaucoupde ce premier rendez‐vous du genre avec les hommes d'af‐faires américains.

S O C IÉTÉ
L 'U G B  À  L 'AR RÊTIls avaient annoncé la couleur avec une grève d'avertissementle 9 septembre. Hier, les employés de l'Union gabonaise debanque (UGB) ont passé la vitesse supérieure en décrétantun arrêt de travail qui durera aussi longtemps que ne serontpas prises en compte leurs revendications.

P O L I T I Q U E
La coopération Gabon-Banque mondiale
évoquée à la Primature

E C O N O M I E
Maurel & Prom : la production reprend à Coucal

S P O RTS
Licences aux clubs : aller vite !

L'ancien ministre de la Fonction publique Serge Maurice Mabiala a été écroué à la prison
centrale de Libreville lundi soir. Il avait été arrêté le 17 septembre au petit matin à son do-
micile. Le procureur de la République près le Tribunal spécial de lutte contre la délin-
quance financière et économique, Sidonie Flore Ouwé, donnant dans la soirée les raisons
de cette interpellation : un détournement supposé à son bénéfice personnel de près de
2 milliards de francs dans le cadre d’une procédure de redressement fiscal, alors qu’il
était à la tête de la Direction des grandes entreprises (DGE), une entité de la Direction gé-
nérale des impôts. L'examen au fond de cette affaire pourrait intervenir dès vendredi.
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MABIALA À “SANS-FAMILLE”
Au terme de cinq jours de garde à vue
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D E S  C LAN D E ST I N S  AR RÊTÉS  À  AKAM - E S SATO UK

Une vingtaine de candidats à l'entrée irrégulière sur le ter‐ritoire gabonais, ainsi que deux passeurs, ont été intercep‐tés dernièrement par les gendarmes de la brigaded'Akam‐Essatouk, dans le Woleu. Déférés devant le parquetd'Oyem, ils ont été placés en détention à la prison de la ville.
D ETTE  :  L ' I M PAT I E N C E  D E S  P M E  Un collectifdes Petites etm o y e n n e sentreprises(PME) a in‐sisté la se‐m a i n edernière au‐près du di‐r e c t e u rgénéral dubudget et des "inances publiques, Jean‐Fidèle Otandault,pour un règlement rapide de la dette due à ces dernières.Celle‐ci s'élèverait à plus de 300 milliards de francs.
AÏD  E L  KÉB I R  :  J E U D I  24  S E PTE M B R E  F ÉR I É ,  C HÔMÉ  E T  PAYÉLa journée dujeudi 24 septem‐bre 2015 mar‐quant la fête del'Aïd El Kébir(fête du moutonou fête du sacri‐"ice) est déclaréefériée, chômée etpayée sur toutel'étendue du ter‐ritoire national, annonce dans un communiqué le ministèredu Travail et de l'Emploi.

FA I T  D IVE R S
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